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Conjoncture agricole au 1er juillet 2015

■ Stéphane Le Foll a réuni, le 2 juin, les professionnels des industries 
agroalimentaires afin de les inciter à faire des investissements verts. 
Il s’agit d’un des objectifs prioritaires identifiés dans le contrat de filière 
de ces entreprises.
■ Le 9 juin, le Cetiom est devenu Terres Inovia, un institut technique 
en charge des productions d’oléagineux, de protéagineux, de chanvre 
et de leurs filières.
■ L’ouverture et les premières ventes de bovins au nouveau marché 
au cadran des Hérolles, dans la Vienne, ont eu lieu le 15 juin.
■ Le 19 juin, le ministre en charge de l’agriculture a annoncé, au 
cours de l’inauguration du nouvel observatoire français d’apidologie, 
de nouvelles mesures pour l’apiculture avec, notamment, la création 
d’un label « miel de France ».
■ Le 19 juin, l’annuaire de l’enseignement agricole en Poitou-

Charentes a été publié et mis en ligne sur le site de la DRAAF : 
http://draaf.poitou-charentes.agriculture.gouv.fr/IMG/pdf/VF_
annuaire_EA_PC_2015_cle0a6161-1.pdf
■ Fin juin, le ministère en charge de l’agriculture a décidé de mettre 
en place une aide à la trésorerie des exploitations agricoles. Cette 
aide, dite « apport de trésorerie remboursable », se substitue aux 
paiements anticipés des aides PAC. Pour en bénéficier, les agriculteurs 
devront faire leur demande avant le 15 août 2015.
 

Focus sur les dernières publications du SRISE en page 4

Après une première semaine sèche, les précipitations ont fait leur 
retour entre le 9 et le 15 juin. Elles ont été les bienvenues pour les 
cultures car elles avaient été parcimonieuses depuis la mi-mai. Elles 
ont été abondantes puisque, avec 73,8 mm de moyenne régionale, 
elles dépassent les normales de saison de près de 23 mm. Les 15 
derniers jours du mois sont marqués par l’absence de précipitation 
(sauf ponctuellement quelques pluies d’orages) et des températures 
élevées. Au final, la température moyenne régionale a été supérieure à 
la moyenne trentenaire de 1,2° C.

Mois de juin 2015 Cognac La
Rochelle Niort Poitiers

Température moyenne (°C) 20,5 18,7 19,4 19,0

Écart à la moyenne 1981-2010  1,5  0,3 1,4  1,6

Pluviométrie (mm) 104 32 64 95

Écart à la moyenne 1981-2010 + 51 -   7 +  4 + 43

Pluviométrie cumulée depuis
le 1er octobre 2014 576 567 598 472

Moyenne 1981-2010 cumulée 
depuis le 1er octobre 622 618 701 543

Dicton du mois : Si juin fait la quantité, septembre fait la qualité. 

Faits marquants

Grandes cultures Bons rendements pour les orges d’hiver

Les moissons des orges d’hiver ont débuté au cours des 10 derniers 
jours de juin. Les conditions climatiques, chaudes et sèches, ont permis 
aux travaux de récoltes d’avancer vite et bien. Début juillet, la quasi-
totalité des orges d’hiver a été récoltée. Semées plus précocement 
que les blés, elles ont mieux supporté les manques de précipitations. 
Les premiers échos donnent des résultats hétérogènes, de 55 à 85 q/ha. 
La moyenne régionale devrait toutefois être bonne, probablement 
supérieure à la moyenne décennale. La qualité devrait également 
être au rendez-vous, les premiers poids spécifiques (PS) relevés sont 
intéressants, supérieurs à 65 kg/hl.
Les blés tendres et les blés durs ont souffert du manque de pluie des 
derniers jours de juin, surtout pour les cultures en terres superficielles. 

Les moissons ont débuté fin juin, début juillet. Elles avancent bien mais 
sont parfois compliquées par la verse des plantes occasionnée par 
les précipitations et coups de vent de la mi-juin. Hormis la présence 
parfois importante de piétin échaudage, la situation sanitaire est 
globalement bonne et laisse envisager des qualités de grains correctes. 
Les premières analyses montrent des PS et des teneurs en protéines 
bons. Les rendements s’annoncent plus disparates que les orges mais, 
corrects, proches des moyennes décennales.
Les récoltes des colzas ont commencé en même temps que celles 
des blés. Les potentiels semblent prometteurs avec des rendements 
qui pourraient avoisiner les moyennes habituelles. Il est encore difficile 
d’estimer l’impact de l’orobanche rameuse particulièrement présente 
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Météo Des températures de fin de mois élevées
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Pluviométrie cumulée depuis le 1er octobre



Unités : ha, q/ha 

Charente Charente-Maritime Deux-Sèvres Vienne Poitou-Charentes

Superficie Évolution 
2015/2014 Superficie Évolution 

2015/2014 Superficie Évolution 
2015/2014 Superficie Évolution 

2015/2014 Superficie Évolution 
2015/2014

Blé tendre d’hiver 63 300 +   2,9 98 500 +   0,9 110 000 +   3,3 136 500 +   6,3 408 300 +   3,6

Blé dur d’hiver 5 000 + 78,6 20 000 + 37,9 5 000 + 31,6 6 500 + 43,0 36 500 + 42,3

Orge et escourgeon d’hiver 18 000 +   5,9 20 500 +   3,5 19 500 +   1,0 30 000 -   1,3 88 000 +   1,7

Orge et escourgeon de printemps 3 500 -   1,4 12 000 - 11,1 1 550 +   2,0 2 500 - 30,6 19 550 - 11,8

Maïs grain 44 000 -   6,0 63 000 -   3,5 32 800 -   4,9 55 500 - 10,2 195 300 -   6,3

dont maïs grain irrigué 13 500 - 11,2 33 000 -   0,9 9 800 -   4,3 25 000 - 10,5 81 300 -   6,2

dont maïs grain non irrigué 30 500 -   3,5 30 000 -   6,3 23 000 -   5,2 30 500 -   9,9 114 000 -   6,3

Colza d’hiver et de printemps 11 020 + 20,8 16 350 +   1,8 25 040 +   1,5 49 035 +   1,9 101 445 +   3,5

Tournesol 37 000 - 10,2 48 000 -   5,0 29 000 -   1,6 32 000 - 13,0 146 000 -   7,6

Pois protéagineux 2 500 +   4,2 8 500 +   7,6 4 600 +   3,4 2 500 + 54,8 18 100 + 10,6

Maïs fourrage et ensilage 11 200 -   2,6 6 100 -   0,3 27 000 -   1,5 11 500 +  1 ,5 55 800 -   0,9

Source : Agreste - Conjoncture mensuelle

cette année dans le sud de la région. 
Les maïs sont à des stades très divers, s’échelonnant de « 10 feuilles », 
à la « sortie des fleurs mâles » pour les plus précoces. Les cultures 
sont belles, sans problème sanitaire, et commencent à être irriguées 
pour certaines. En cultures sèches, les plantes ont souffert des 
températures caniculaires de fin de mois.

Forte hétérogénéité également dans les stades et l’apparence des 
cultures de tournesol. Les levées et les densités sont parfois très 
aléatoires selon les dates de semis et les préparations de sol. Les 
semis les plus précoces entrent en floraison.
	
Le manque récurrent de précipitation commence à se faire sentir. Les 
premiers arrêtés de restriction d’irrigation ont été pris en Charente.
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Collecte de lait Des livraisons toujours en retrait vis-à-vis de 2014
Les livraisons de lait de vache (56 120 milliers de litres) reculent, de 
nouveau, en mai 2015 de 3 % vis-à-vis de mai 2014. 
Le prix moyen régional du lait(1) de vache, en retrait par rapport à mai 
2014, s’établit à 303 €/1 000 l.
Les livraisons de lait de chèvre diminuent également en mai 2015 par 
rapport à mai 2014. Elles s’établissent à 21 670 milliers de litres, soit 
2  % de moins. 
Le prix moyen régional du lait de chèvre gagne 6,7 % par rapport à mai 
2014. Il atteint ainsi 595 €/1 000 l.

(1) Le prix moyen régional est calculé en pondérant les prix des entreprises 
répondantes à l’enquête mensuelle laitière par leurs volumes collectés.
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Livraisons(2)

mai

Données provisoires

Lait de vache Lait de chèvre

1 000 l 2015/2014 % 1 000 l 2015/2014 %

Charente 10 313 -    6,8 1 629 -    4,6

Charente-Maritime 11 276 -    7,7 1 032 -   1,6

Deux-Sèvres 24 632 -    0,8 13 370 -    3,3

Vienne 9 897 -    0,5 5 638 +   1,5

Poitou-Charentes 56 118 -    2,7 21 669 -    2,1

(2) Livraison : litrage vendu par les producteurs du département

Source : Agreste - SMlait (2011 - 2013)/ Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer - Extraction au 29/05/2015

Conjoncture agricole DRAAF/SRISE Poitou-Charentes - Juillet 2015

Estimation au 1er juillet des cultures en place pour 2014-2015



Bovins Marché tendu pour les gros bovins de boucherie
La demande en gros bovins de boucherie de 
type industriel est à peine couverte par l’offre  
restreinte. Les cours des animaux de type laitier 
progressent mais pas ceux des bovins allaitants 
de gamme standard.
Le commerce de viande plus haut de gamme 
reste également morose pour la saison.
Les cours des jeunes bovins peinent à 
progresser en raison d’une situation économique 
tendue en Grèce et d’une consommation limitée 
en Italie. Les races Blonde d’Aquitaine et 
Parthenaise très prisées par les acheteurs grecs 
sont les plus impactées.
Le marché des broutards et bovins maigres 
reste fluide notamment à l’exportation vers 
la Turquie et vient compenser une demande 
nationale plus réservée. Les cours sont 
facilement maintenus dans l’ensemble.
Les échanges commerciaux en veaux de 
8 jours à 3 semaines sont relativement 

Abattages contrôlés gros bovins
(4 738 tonnes en avril)
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Source : Agreste - SSP - Enquêtes Abattages 2014 et 2015

dynamiques, l’offre est limitée. Les cours sont 
dans l’ensemble facilement reconduits en 
veaux de type laitier. La demande d’animaux 
plus conformés s’essouffle en fin de mois mais 
les cours restent stables.
La situation reste morose en viande de 

veaux de boucherie avec un commerce 
traditionnellement au plus bas. Depuis mi-mars, 
le prix moyen reste inférieur à la moyenne des 
5 dernières années.
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Ovins - Caprins Baisse des cours des agneaux de boucherie

Malgré une demande en agneaux de 
boucherie sous signes de qualité conforme 
aux attentes, les sorties toujours soutenues 
ne permettent pas une stabilité des cours. 
Ils enregistrent une érosion d’environ 30 
centimes.
Les animaux de gamme inférieure, dont l’offre 
reste toujours soutenue, sont plus touchés par 
la morosité du commerce. De plus, ils sont 
concurrencés par les agneaux britanniques ou 
espagnols. Les cours de ces agneaux baissent 
d’environ 40 centimes.
Le niveau important de l’offre pourrait perdurer 
quelques semaines et risque de retarder la 
stabilisation des cours.

Malgré une fluctuation des cours, le commerce 
apparait équilibré en brebis avec une demande 
en gammes inférieures (destinées souvent à 
l’export vers l’Italie) qui se tarie, cependant, en 
fin de mois.

0

500

1 000

1 500

2 000

Janv Mars Mai Juil Sept Nov

2014
2015

To
nn

e

Abattages contrôlés ovins
(1 441 tonnes en avril)
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Ovins 16-19 kg (cat. U) - Bassin Nord
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Abattages contrôlés chevreaux
(211 tonnes en avril)
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Cotation nationale du chevreau vif (8 à 11 kg)

Source : Agreste - SSP - Enquêtes Abattages 2014 et 2015 Source : FranceAgriMer

Porcs charcutiers Embellie des cours des porcs charcutiers
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Abattages contrôlés porcins
(10 499 tonnes en avril)
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Porc breton - Plérin

Source : Agreste - SSP - Enquêtes Abattages 2014 et 2015 Source : FranceAgriMer

La demande en porcs charcutiers reste en 
deçà des attentes des industriels et peine à 
absorber l’offre pourtant contenue. Les cours 
se redressent d’une dizaine de centimes.
La situation des cours semble se tendre en 
toute fin de mois, du fait de la surproduction 
allemande. L’écart de prix entre le porc allemand 
et le porc français atteint un niveau critique de 
20 centimes et attire mécaniquement le porc 
d’outre Rhin vers les salaisons françaises. 
La demande des abatteurs français s’assèche 
et quelques reports apparaissent. Les fortes 
chaleurs de fin de mois sont peu propices à la 
consommation de produits carnés.

Conjoncture agricole DRAAF/SRISE Poitou-Charentes - Juillet 2015
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Volailles et lapins
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Abattages contrôlés volailles
(8 899 tonnes en avril)
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Abattages contrôlés lapins
(1 204 tonnes en avril)

Source : Agreste - SSP - Enquêtes Abattages 2014 et 2015

Le marché du Cognac
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Sorties de Cognac
sur les dix mois

2014-2015
(hl d’alcool pur)

Ecarts par rapport
à 2013-2014 (%)

Total des sorties 409 578 +   3,7

dont - marchés étrangers 364 158 +   3,1

- marché français 9 736 +   4,2

- autres utilisations 35 684 + 10,5

Campagne de commercialisation
(1er août au 31 juillet)

Source : Bureau National Interprofessionnel du Cognac
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Agreste Poitou-Charentes n° 6
Fromages de chèvre et beurre : la crème des produits laitiers

du bassin Charentes-Poitou

Avec 58 % de la production totale de produits laitiers conditionnés en 2013, en équivalent 
matière sèche unifiée (MSU), les fromages de chèvre et le beurre sont les deux piliers de 
l’industrie laitière de Charentes-Poitou. Ces produits jouissent d’une reconnaissance nationale 
pour leur place dans la production française mais aussi pour leur qualité. 70 % de la production 
nationale de fromages de chèvre et 10 % des fabrications françaises de beurre sont originaires 
du bassin*. Trois appellations d’origine protégée (AOP), le chabichou du Poitou, le Sainte-
Maure de Touraine et le beurre Charentes-Poitou sont les gages de savoir-faire maîtrisés et de 
la qualité des produits.

Agreste Poitou-Charentes n° 7
Valeur des terres agricoles 2014 : Le prix des vignes : + 11 %

en Charente-Maritime

Le marché foncier des vignes a été très fermé en Charente, surtout en début d’année 
2014. Il a été plus actif en Charente-Maritime où les exploitations individuelles, plus nom-
breuses, génèrent moins de transferts de parts sociales.


